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IL  NOTIZIARIO DELLA  ASSODILIT  EUROPA

**************************************************
n°92 della ASSODILIT – EUROPA – GENNAIO 2010
con il sostegno redazionale di Iniziativa europea – la Società Dante Alighieri –  la Cim Belgio e delle Agenzie Stampa europee
ADERISCI  E SOSTIENI  LA  NOSTRA ASSOCIAZIONE ESSA VIVE CON SOLO IL CONTRIBUTO DEI SUOI MEMBRI
“associazione per la diffusione della lingua e cultura italiana in Europa e nel mondo”

Versando 20 euro annui sul conto: 

310 – 1256506 – 54  - Intestato alla AssoDILIT
ATTENZIONE: In conformità con le nuove disposizioni in materia d'invii telematici in vigore dal 1° gennaio 2004 (Testo Unico sulla tutela della vita privata,  emanato con D.L 196/2003 pubblicato sulla G.U. n. 174), con la presente chiediamo l'autorizzazione a spedirVi via 'e-mail' le informazioni culturali tramite il presente  notiziario. La Vostra autorizzazione s'intende approvata tramite 'silenzio-assenso'.

Se volete essere cancellati dalla nostra lista inviate un messaggio con scritto semplicemente CANCELLAMI:a gianni@copetti.be IMPORTANTE: Gli articoli non firmati sono tratti dalla diffusione delle diverse agenzie giornalistiche o da comunicati stampa 
Le associazioni sopracitate partecipano alla redazione del notiziario
Se non l’hai già fatto
AIUTACI ANCHE TU A REALIZZARE I NOSTRI OBIETTIVI e PROGRAMMA  DEL 2010 VERSANDO LA QUOTA DI ADESIONE DI   20 EURO 

SUL CONTO / 310-1256506-54  intestato alla Assodilit

Già tanti amici hanno rinnovato per il 2010 fallo anche tu
*************************************************************************************
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TEMOINS DE LA NAISSANCE DE L'UE A BRUXELLES

En ce début d’année, le Bureau de Liaison Bruxelles-Europe (www.blbe.be) souhaite réaliser une série d‘entretiens avec les « pionniers » de l’Union européenne, c'est-à-dire les premiers fonctionnaires européens venus travailler à Bruxelles à la fin des années 1950 et dans les années 60. Comment se déroula leur arrivée à Bruxelles ? Qu’en était-il sur le plan du travail ? Pourquoi désiraient-ils travailler pour l’« Europe » ? Nous ne recherchons pas de noms célèbres mais bien des personnes qui y ont travaillé, depuis l’huissier jusqu’au directeur.
Vous êtes peut-être l'un de ces pionniers ou vous en connaissez? Vous vous souvenez peut-être de récits intéressants quant au passé du quartier Léopold? Si tel est le cas, faites le savoir à Mlle Ans Persoons, apersoons@vbbe.be ou contactez-la au numéro 02/234.57.51

« A Yale, snacks rime avec relax | Accueil 

23/01/2010 source : LIBERATION
Do you speak French?

Oui, mais de moins en moins. Le français reste encore la langue étrangère la plus enseignée dans les collèges et lycées américains, après l’espagnol, mais son déclin s’est nettement accéléré ces dernières années, montre une étude du Center for Applied Linguistics, financée par le ministère de l’Education. En 1997, 64% des établissements secondaires américains proposaient des cours de français. En 2008 ils n’étaient plus que 46% à le mettre au programme. En primaire, 11% seulement des écoles américaines enseignent le français, contre 27% en 1997.
Le français n’est pas seul à décliner aux Etats-Unis. L’enseignement de presque toutes les langues étrangères est en net recul, montre cette étude. Un tiers des écoles interrogées ont rejeté la faute sur la loi « No Child Left Behind » qui depuis 2001 les oblige à tester le niveau de leurs élèves en maths et en anglais. En conséquence, le budget consacré aux langues étrangères a fondu… La seule langue qui ne connaît pas la crise est le chinois. Entre 1997 et 2008, la proportion des collèges et lycées enseignant le chinois est passée de 1% à 4%. Mais c’est aussi parce que Pékin déploie une politique volontariste d’envoi de professeurs de chinois à l’étranger, mis gratuitement à disposition des écoles, comme le décrit ici le New York Times.
En attendant le recensement 2010, les défenseurs du français peuvent se consoler avec les chiffres de 2000, montrant que la langue de Lafayette reste toute de même mieux implantée aux Etats-Unis que ses voisines européennes, espagnol mis à part bien sûr. Au recensement de 2000, le français  se classait quatrième langue la plus parlée dans les foyers américains, derrière l’anglais, l’espagnol et le chinois. 0,6% des Américains disaient parler le français à la maison, ce qui est tout de même mieux que l'allemand (0,5%) ou l'italien (0,4%).
Mathieu Dehlinger
Réagissez à la note
Rédigé à 02h28 dans Ecoles, France, Langue | Lien permanent 

Commentaires

¿Are you sérieux? Vous croyez vraiment qu'en 2000 on parlait plus le français que le tagalog, le vietnamien ou le coréen dans les chaumières américaines? "incl. Patois, Cajun" à la ligne "French"? dôn be so coo-yôn! Je crois qu'on confond bayou cajun et cajun french dans ces stats. Qui parle encore le cajun french? 17 personnes et demi à tout péter?

Rédigé par: Aloha | 23/01/2010 à 06h52 

0,6% c'est tout de même 1 842 000 personnes qui parlent le français. Juste à la maison, mais c'est mieux que rien!

Rédigé par: Alain | 23/01/2010 à 09h11 

0,6% des foyers américains? Ça ne doit pas faire grand chose, alors. Et 0,1% de différence avec les suivants, encore moins! Puis, si on retire les québécois et autres "canadiens-français" fraîchement arrivés, plus le reste de la grande migration du 19-20ème siècle (quelque chose comme 1 million ou 1,5 million de québécois ont fuit vers la Nouvelle Angleterre) qui a en partie gardé sa langue, plus les cajuns... la situation du français n'est vraiment pas terrible.
Par contre, l'initiative chinoise n'est pas si mal. Peut-être la France (et le Québec) devrait penser a envoyer leur surplus d'enseignants (volontaires bien sûr, ou grassement payés) à l'étranger? En général et après plusieurs années à l'étranger (Canada et autres pays non-francophones), je trouve que la Francophonie n'est pas très visible hors de ses frontières naturelles.
En tout cas, merci pour l'information.

Rédigé par: Dandandany | 23/01/2010 à 09h21 

0,6% des Américains disaient parler le français à la maison, ce qui est tout de même mieux que l'allemand (0,5%) ou l'italien (0,4%).
... et qui prouve, ce que les Français ne cessent de nier, l'exode des des jeunes français bien formés par le système en France et que les employeurs français refusent de rémunérer à leur juste valeur, et de ceux qui cohabitent avec une ou un camarade d'étude étranger et auquel la France refuse systématiquement un permis d'établissement! C'est une aubaine pour les pays qui reçoivent ces jeunes, et un coût faramineux pour la France qui 1) les éduque et les forme gratuitement, 2) est incapable de gérer son retour sur investissement.

Rédigé par: Linou | 23/01/2010 à 09h36 

C’est dommage qu’il n’y a personne parmi les journalistes américains qui parle français à Haïti. Tandis qu’ils essaient leurs mieux, ils en manquent une formation de la politique et la culture française qui touche celles de la Haïti. C’était pareil à New Orleans après l’ouragon Katrina dont ils ne parlaient que de ce qu’ils savaient de Bourbon Street. Moi, d’ici, aux EU, je lis les journaux français pour les nouvelles de Haïti.

Rédigé par: Nick Jamilla | 23/01/2010 à 11h06 

Pourquoi enseigner le Francais a mon fils puisqu'il sera traite de citoyen de deuxieme classe a cause de son nom? Quatre ans de lutte avec ces cons du consulat francais pour qu'il est enfin sa carte d'identite(ne de parents francais). Heureusement qu'ils ont des rotations et j'ai pu enfin tomber sur quelqu'un d'honnete. On ne retournera plus en France. La France est en train de perdre des milliers de ses citoyens qui partent degoutes de toutes les tracasseries faite a leur encontre.Ces personnes qui l'aimaient mais qui sont partis faute de ne pas etre traite comme de vrais citoyens..Le grand probleme de la France sont les recruteurs qui veulent du BBR. BAC +5 et jamais une offre de travail. Francais de deuxieme classe vennez ici .Il ya une chance pour chacun .J'en suis la preuve. c'est moi le boss dans ma boite et ils s'en foutent d'ou je viens!

Rédigé par: A.Sham | 23/01/2010 à 11h11 

Etrange. Qui sont ces 1,8 millions de personnes qui déclarent parler le français à la maison ? Des haïtiens ? Est-ce une confusion entre créole et français ? Cela mériterait d'être creusé. 

Rédigé par: philo-inhan | 23/01/2010 à 11h37 

avant on mettait les moyens, maintenant on économise sur tout, même sur la culture, une défaite de plus pour nous

Rédigé par: michel | 23/01/2010 à 11h55 

Cette nouvelle est d'autant plus paradoxale que l'on se serait attendu à une nette augmentation de l'enseignement de l'espagnol en raison de l'afflux impressionnant des "latinos" qui devraient constituer à l'horizon 2020 à 2050 la nouvelle majorité du peuplement américain. Dans ces conditions, comment se fait-il que le Français garde encore autant de privilèges? Est-ce l'influence de la diplomatie, de la politique, de la cuisine, des produits de luxe sinon du fromage qui ne reçoit pas l'accueil le plus enthousiaste des douanes américaines? Que l'espagnol soit en augmentation au niveau de l'apprentissage est déjà en soi un signe d'élargissement de la société américaine vers les étrangers, à commencer par les nations européennes ce qui ne serait être que de bonne augure pour l'ouverture vers l'autre. L'objectif des nations "fermées" au premier range desquelles se situe la France devrait être de faire parler au moins 3 à 4 langues à chaque enfant. Cette connaissance est déjà un exercice intellectuel, culturel, de recherche d'harmonie et d'empathie avec les autres susceptible d'améliorer les relations, de vaincre et renforcer à la fois les différences en les rationalisant, en en aplanissant les aspérités pour organiser et renforcer la coopération entre les peuples.

Rédigé par: Picospin | 23/01/2010 à 14h53 

Si cela pouvait rassurer les lecteurs et internautes, les horaires d'enseignement du Français dans les collèges hexagonaux ont chuté de 40% en 30 ans.... Avec les résultats que l'on sait: l'enseignement du Français pointe son nez dans les universités et les grandes écoles pour permettre aux étudiants de suivre des cours qui ont encore lieu dans cette langue difficile... et de rédiger sans faute leurs futures demandes d'emploi... 

Rédigé par: Vieux taxi | 23/01/2010 à 15h08 

Quand on pense à quel point le prestige de la France était grand dans les siècles passés,que la France disputait aux Anglais les possessions américaines (le Canada était en grande partie français et la Louisiane était plus étendue que la totalité des possessions anglaises en Amérique du Nord) on se rend compte du déclin de la France.Il n'aurait pas fallu grand chose aux 17éme et 18ème siècles pour que la France domine l'Amérique du Nord :et actuellement on parlerait français dans la plus grande partie de cette immense région.Mais Louis XV a laissé tomber ces possessions.Il préférait les 'îles à sucre' (la Martinique et la Guadeloupe).

Rédigé par: JACQUES42 | 23/01/2010 à 16h00 

Pourquoi faire cet article? Apprendre le français n'est pas obligatoire, non?
A la rigueur faites un article sur le recul de l'enseignement des langues étrangères aux USA si tel est le cas.
Ils apprennent de plus en plus le chinois et l'espagnol? C'est bien des langues étrangères non? issues de grandes civilisations non? plus parlées que le français? langues de zones extrêmement dynamiques?

Rédigé par: House 001 | 23/01/2010 à 16h45 

De nos jours, la situation de la langue française dans les écoles américaines est presque catastrophique. Quand j'étais gosse aux années 60-70, tous mes camarades apprenaient le français ; votre langue était au menu dans tous les lycées, petits et grands, des USA (le Cercle Français étant toujours parmi les clubs les plus actifs). Aujourd'hui mes nièces et leurs copains dans le Sud apprennent l'espagnol sans exception et s'ils choisissent une deuxième langue étrangère ce n'est pas le français. Le français est perçu maintenant non pas comme langue internationale/véhiculaire mais comme "langue de culture", le nouveau italien. Et si le français est deuxième langue étrangère la plus choisie en Géorgie ou dans l'Illinois, en région newyorkaise il est souvent troisième (après l'espagnol et l'italien) ou même quatrième (après l'espagnol, l'italien et le chinois). Triste bilan, c'est le moins qu'on puisse dire.

Rédigé par: Martin.Johnston | 23/01/2010 à 16h47 

J'aurais dû écrire: le NOUVEL italien. Une grosse faute. Mes profs de français n'en seraient pas contents, mais pas du tout !
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